
In the early 11ineteenth centur.v two for­
eigners, Augm;te ele .Me:,rnence, Oomte <fo 
Lagarde, a French "memlwr of the Aca­
demit:s in \Vanmw, Oracow and Napk•s" 
who, during the 1811-1812 span, tra~'ellnl 
widelv from .Moscow to Constantmople 
and t'hen as far as Yienna ria Ruehare:,;t, 
anel \Yilliam \Vilkinson, t he British comrnl 
in the Principalitie:-; (1814-1818), put 
down tlwir i-uyage et sejo11r impr<'Hsiorrn 
and comments recorded over their :,;ta~' 
in Romanian countries 1. The rexultx of 
this work came off aR two bookR - one h,v 
Lagarde, publixhed in PariR, 182-1-, and 
another by \Vilkinson, publishc<l in Lon­
don, 1820. The two noteworth~, fort>igners 
would get well acquainted with the high 
wcicty, courtly ceremonit•s of Byzantirw 
source and the ambiPnce of thP boyarel'R 
salons; likewiH<', tlw,v woul<l identify a 
rPplica of thP modp]s conse1Tative in tlw 
\V t'Sti, iu disti11ction of t he pat riarcha l 
habitudes forgt•d i11 the cen·monial of 
fraRt::,, . balls, calash <lriws a11d p~1blic 
t•ntertamnwnts; thl'y would lw aRtomxht>d 
h,\' tlw gorgeous, hPwil<lPring at.1 in•x of 
1 he Prince, grpal arul litlle hoyardx, or 
tlw ladies atten<ling at tlw Court ; t he~' 
would join evening Pntertainnw111 s an<l 
famil,v part.ieR or thl' "Club-nohle"; and, 
finali.,·, t hl',V would Sl'e xtage pNfornia nrps 
in which the actors pla.vP<l anel sang in 
for ei crn larwuarres lwfon• t he aut oe h t ho-'"' "" ~ 11ou:,,; 11otables. 

\Vilkinson dPscribes the towns of pri11-
cPl v residence - Buchan•:;;t an<l ,Ta:,;sy -
with their palaces, houseR and strects : 
"Bukorest, the present capital of \Valla­
rhia, iR an Pxtensive dirt.v town, situatp<l 
on a low and marshy ground, and contai11-
ing eighty thornmnd inhabitantR, thn•p 
hundred and sixty-Rix: churclwx, twent,v 
monasterieR, and thirty larg<' hanns or 
caravan:,,;eravs. ( ... ) Ya:;;:--i, the l'apital of 
1\loldavia, i~ a Rmaller but lwtter-built 
town, containing many Plegant hou:--c•x 
hnilt in the mo:;;t moelPrn st.de of EuropPall 
at"rhitectun•, fort~, thou:;;anel inhabitant:--, 
and ReYentv churchPR. One part of it 
stands upon a fine hill, and 1 hP othpr i:-­
situate<l in a vallP~'- The prinep':,; palarP 
i:,; the mm-:t extPnsive <'difice in the wholP 
town and is :,;urrounded by gardell8 an<l 
yard~. It is furniRhed in a style which i:-­
half Oriental and half European, and 
has room enough to lodge conveniently 
more than a thousand people. The palace 
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of BukorP:--t wa:,,; fornwrly a large building, 
sta11ding on an eminPncP atone extremity 
of 1 he town, and comma11ding a full Yiew 
of it. In 18B it was arci<kntall.v burnt 
1low11, and it has not IH'Pll rpbuilt. 'l'he late 
1n·inc·e had, sinre t hat time, resi<kd in two 
private houset' joinP<l into one. Both 
capitals occup,v a great PXtPnt of ground, 
the hou:--t•s being Reparate from each 
ot lwr, and :--urrourule<l by yards or gar­
<lenx, aiul trPes. Ali the building:,,; arc 
made of brick, arnl their walls, outside as 
well as within, are plastered an<l white­
wa:--hPd. Tiles an• xeldom llR<'d, and the 
roofo are gerwrall,v con•red with wood" 2• 

\VhethPr in thP :wlo11s, in calashes, at 
ceremonie:,; or at banquPts, the boyards 
are regarded h,v thP two "\Vt•:,,;tprners as 
some "l'haracters" coxtumpd for a pic­
turcsque parade: "Le sang a Rucharest 
(•st tres beau : Ies hommcs, S0UR le:,; enor­
mes kalpakR dont ib se coiffent, et qui 
leR defigurent, ont dt:s traits m(tles et 
re,:i;uliers. L,p:,; femmes y :,;ont joli<>s, et 
po:,;xedent, pom· la piu part, qudques talent:,; 
d'agrenwnt. .Jalou:,;r:,; de montrer aux 
etr{rn«er:,; combien dkx :,;upportent impa-"" . liemmPnt leur etat de contramte au 
dehors, elles :,;'empre:,;:,;pnt d'embellir !cur 
interieur de tont lP charmp qui k•ur l'xt 
personnel. L'habillement ele:,; bo~'ards re:,;­
:--emhle a relui des Turc:--, a l't,xception elu 
turban, qu'il ne leur e:,,;t pas permis de 
porter : ils le remplacent par cc kalpak, 
espece de boule de la forme d'une poire, 
recouverte de peau d'agneau d'une cou-
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leur grise ou noire, qui n'a pas moins de 
trois pieds de circonf erence, et dont la 
hauteur est en proportion. ( ... ) Le vete­
ment des femmes a de }'analogie avec 
celui des dames grecques de 0onstanti­
nople, auquel elles joignent une plus 
grande profusion de bijoux: il n'y a 
cependant plus que Ies femmes âgees, et 
celles des boyards de la troisieme classe, 
qui en fassent usage. Les autres suivent 
Ies modes de Paris et de Vienne, et riva­
lisent de gout et de coquetterie avec Ies 
elegantes de nos capitales" 3• 

The suite attending Prince Ioan Gheor­
ghe 0aragea (1812-1818) from 0onstan­
tinople to Bucharest (summer, 1812) appe­
ars to Lagarde as a "Parisian carnival 
scenery" 4 : ''Le camp du vallon de Bou­
youkdere est leve, et le prince de Valachie 
chemine vers Bucharest. J e ne puis te 
donner une plus juste idee de ce depart, 
qu'en te priant de te rappeler le triomphe 
burlesque du grand turc, qu'on voit, au 
carnaval, parcourir notre rue Saint-Honore, 
â, Paris; un melange de richesse et de 
haillons, de pompe asiatigue, et de magots 
â, cheval; une musique gui ne le cede C'n 
rien â, ce gue nous appelons en France, 
charivari. 11 n'y avait d'imposant dans 
tout cet assemblage grotesgue gue la 
figure du prince, qui est fort belle, et que 
ne rendait pas trop bizarre son espece de 
couronne de plumes d'autruche, qui a 
pres de deux pied de haut, et que le vent 
balanc;ait pittoresguement sur sa tete. 
Toute sa nouvelle cour le suivait, Ies hom­
mes â, cheval, Ies femmes en arraba, qui 
sont Ies voitures du pays ; il y avait meme 
un fou qui amusait la serenissime societe, 
par ses contorsions, et gui, peut-etre bien, 
n'etait pas le moins sage de la bande. 
Tout cela allait â, fort petit pas, car le 
cortege etait nombreux, et la foule des 
curieux immense. ,Je voudrais bien savoir 
si, dans l'enivrement de cette position 
nouvelle, l'hospodar r eflechit a la singu­
larite de l'evenement qui l'a porte ou il 
est. La France proposait un prince, la 
Russie et l'Angleterre en designaient un 
autre; c'etait la fable des Plaideurs : le 
sultan a donne l'huître a Karadja" 5• 

The sight of other courtly ceremonies, 
such as that of presenting salutationes to 
the Prince, is described by Wilkinson: 
"The days of Christmas, new-year, the 
prince's anniversary, Easter, and some 
others, are chiefly devoted to etiquette 
visits at court. From nine o'clock in the 

morning to one in the afternoon, the prince 
and princess, seated at the carver of a 
very long sopha, and covered with jewels 
and the most costly appared, receive the 
homage of all those who are entitled to 
the honour of kissing their hands, an 
honour which the foreign consuls, their 
wives, and officers attached to their suite, 
alone, think proper to dispense with. The 
other persons residing in the country 
can be received at court on gala days 
without joining through that formality. 
The wi'ves of Boyars are allowed to sit 
in the presence of the prince and prin­
cess; they take seat according to the 
rank or office of their husbands, who 
without exception are obliged to stand at 
a respectful distance. On similar occasions, 
the crowd at court is immense; the whole 
of the outer ap'artments are filled with 
persons of every description, and the audi­
ence-chamber is not less so bv the number 
of visitors" 6 • V 

The cirid, an old war play at the Otto­
man Turkish court, is also deployed with 
magnificence in Bucharest: "N'ayant pu 
Yoir, dans le champ de la mort â, Pera, 
Ies icoglans ( ce sont Ies pages du grand­
seigneur) s'exercer devant le sultan â, 
lanePr le djeryt, j 'ai accepte l'offre gue 
m'a faite madame 0atinka 7 d'accompa­
gner le prince â, Hellcsteo 8, oii Ies plus 
jeunps de ses gardes devaient lui procurer 
ce spectacle. Lorsque nous arrivâmes, le 
jeu etait commenc e: le prince nous y 
avait precede. Oe coup d'oeil paraissait 
magnifique : il n'y avait pas moins de 
mille voitures, et cinq cents boyards â, 
cheval. ,J e connais peu d 'exercises plus 
propre que celui-ci a donner au corps de 
la force et de la souplesse. DjerJ;t signifie 
roseau; mais, en general, on nomme ainsi 
tout bâton lance a la main. Armes de 
plusieurs de ces javelots, montes sur des 
chevaux qu'ils manoeuvrent avec autant 
de grâce que d'aisance, nous vîmes une 
centaine de cavaliers se courir sus a toute 
bride, se lancer leurs javelines, en parer 
l'atteinte avec beaucoup d'adresse, et se 
faire poursuivre â, leur tour, en ramassant 
avec un crochet Ies javelots qui sont â, 
terre: cette manoeuvre s'execute avec des 
cris et des tours d'agilite impossibles a 
depeindre. 11 arrive quelguefois, m'a-t-on 
dit, que l'on soit mortellement blesse 
par suite de ce plaisir dangereux ; mais 
aussi rien ne donne une idee plus exacte 
de la gut>IT(' : diYises en deux troupes, ils 
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faisaient souvent, d'inspiration, des evolu­
tions que de bons capitaines eussent pu 
trouver savantes" 9• 

The visit of l\lonsieur Ledoux, the 
French consul, to Caragea's Court and 
the ceremonial attending the preRentation 
of the credentials are "a moving diorama", 
an unwonted show: "A dix heureR du 
matin, Ies gens de service de Ron altesse 
ont amene au consul un equipage de 
parade a six chevaux, dans lequel il s'e8t 
place avec le chancelier du consulat: 
venaient ensuite les voitures des Frarn;ais 
etablis a Bucharest, ou des individus 
jouissant de la protection fran9ai8e : un 
detachement d'Arnautes precedait ce cor­
tege, qui, traversant Ies rues principales, 
se rendit au palaiR du prince; on l'y rc9ut 
au charivari d'une musiquc turque, com­
po8ee de cinquante grosses caisses, d'au­
tant de timbaleR, de troiR musettes, ct de 
six oboes, complement de cette infernale 
symphonie. Precedes par Ies chiohadars, 
portant Ies livrees de la cour, on nous intro­
duisit dans la salle du tronc, ou un veillard 
venerable, assis sous un dais de velours, 
brode en perles et en or, entoure d'autant 
de pompe qu'il avait pu en deployer, m'a 
prouve que le role de roi, qu'il ne fait que 
depuis dcux mois, n'est ni difficile, ni 
desagreable a remplir. Un sicgc etait en 
face pour le consul, et des sophas de 
chaque cote pour nous. l\I. Ledoux pron­
non9a le discours d'usage, dans lequel il 
paria de la bonne Harmonie quc le gou­
vernement fran9ais desire voir regner 
entre lui et la Sublime Porte, airn;i que de 
l'affection particuliere de son ROuverain 
pour le prince, et dont lui, consul, s'esti­
mait heureux d'etre !'organe; mot qui 
dut delicieusement chatouiller l'oreille or­
gueilleuse d'un Grec. Je n'entendis pas la 
reponse de Caradja, car il la marmotta 
tres bas; mais il ordonna tres haut qu'on 
servît des sorbets et du cafe, que nouR 
prîmes en parlant des evenements politi­
ques actuels, de la peste de Corn,tantino­
ple, de la rigueur de l'hiver; et, quand on 
n'eut plus rien a dire, on me presenta 
pour alimenter un peu la conversation. 
Son altesse m'honora d'un sourire suave 
comme la premiere goutte de rosee ; et, 
apres quelques mots insignifians, et de 
reponses analogues aux demana.es, wut le 
cortege diplomatique se rendit chez la 
princesse regnante, ou nous recommen-
9âmes Ies memes facetieR ; elle etait 
entouree de ses filles et de quelques dameR 

de sa cour, fort jolies; de:-; confitures et des 
parfum, nouR furent preRentes par de bel­
leR e8elavc:-; ; puii'\ on nous regala de Rons 
aiguR d'un orguc de Barbarie, quc Ron 
altesRe nou:-; dit ne pouvoir se lasser d'en­
tcndre. A la derniere mewre de la mcr­
Yeilleusc serinette, nous prîmeR conge ... " 10. 

During thc Rmmner or winter, the calash 
or Rleigh drivcR, halted occaRionally for a 
respite in the thicketR of the Herăstrău 
Lake, arc aR many tablea11.r vii·ants of the 
high life : "The summer evenings are 
generally spectator place called H elles­
teo. It iR a lake Rituated about a mile's 
distance out of town, on the borders of 
which, thc company walk or Rit two or 
three hours. N car the moRt frequented 
part iR a cofec-hou:-;e, ·whcre ices and othcr 
refre:c;hnwntf\ arc to he had. On Sundays, 
thc number of carriages coming to thiR 
place, amounts sometimeR to six or seven 
hundred; and the multitude of fashio­
nableR, aR well aR the great diRplay of 
dreRR and je-..yels of the ladies, certainly 
rcnder of a gay and pretty Rccne. Thc 
walas are not shaded by treeR, and the 
only advantage thcy offer, i:-; an extensive 
view round the country. ( ... ) In winter, 
thc afternoon rideR are ronfincd to the 
RtrectR of the town, where the numher and 
:c;plendour of Rledge:-; i:-; equal to that of 
the calecheR in the fine Rea:c;on" 11 • 

Upon their return to thc boyards' 
houses, in the eYening, the foreigncrn 
were inYitcd to join fea:c;ts or :-;mall "deli­
cious parties". Here, they would he alway:-; 
surprised at the Right of thiR tangled 
skein of Eastern and "T estern customs. A:-; 
Lagarde himself ob8erved: "J'ai dîne 
hier chez Brakovan BeRRaraha, unique 
deRcendant de cet infortune prince 12 si 
cruellement mis a mort dans le chflteau 
des Sept-Tourn, et dont jc t'ai parle danR 
mes lcttres de Con: .tantinople : il passe 
pour le phrn riche boyanl de la Valachie; 
le bien dont il a heritt~ de seR ancetres e8t 
eRtime, en proprietes tcrritoriales, a pres 
de quatre millions de piastrcs : je veux 
te donner une idee de ce banquet patriar-
cal. Avant de Re metlre a table, des domes­
tiques, dall8 le costume de differentes 
nationR, apporterent de l'eau dans des 
hassins de vermeil ; on se lava les mains 
avec des savons de toute espece, puis 
nous nous assîmeR des que le maître nous 
en eut donne l'excmple. ( ... ) Au dessert, 
par une marque partieuliere de conside­
ration, lt> hoyar<l m'envoya Ies pepins de 71 
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pommeR qu'il avait mangeeK, puis on fit 
passer Ies vins de l'Archipcl, l'hydromcl 
de vingt ans, le Tokay, et apr&s quatre 
petites heureK de cette seanec gastrono­
mique, on se relava Ies mains, la bouehe, 
la barbe; on se eouvrit d'rn,sences, et l'on 
passa enfin au salon. Des que l'on cut 
servi Ies eonfitures, le cafc et lcs glaccs, 
lm; fillcs de Hrakovan joucrent du piano 
et de la harpe, ehanterent cn grec et en 
I'US8e, et danscrcnt memp, pour donm'r ~1 

Ia foi8 une idee de }purs din>rs talcns. 
,J'etait tcntl~ dl' lcur dire ee rnot l'harrnant 
de Fontenelle: << On vous a tout appris, 
hormis a plai re, et e 'est ecpendant ce quc 
vous imvcz le mieux >>. Cette csp&ec d'cxa­
men termine, on fut cn eal&chc a Helks­
teo d'oit l'on revint 8'asKeoir a Ulle table 
de pharaon, qu'on n'aha11do1111a qu'au 
jour" 1:i_ 

])uring tlw winter, tlw hoyards' salons 
houKNl hot h maskcd balls and l'arnival 
amuscnwnt:--, arnl soireps or pri,·ih,gcd 
aeeess, whcn' 1 he tradit i1rnal t unc mul 
forpign mu:--il' eonjoincd: "Privatl' lrnlls 
arc also gin'n :<omet imc:--, hut 110 ot lwr 
kill(l of regular cn·ning part ic:,; an' <·n:,;­
t omary. Formalitic:-- of invitatio11, hmY­
ever, arc rwvN cx1wetc<l, an<l the table:-- of 
t,he Boyar:--, mul t heir hou:--<':--, an' at all 
timc:,; open to thcir fric1ul:-; mul al'quai11-
tanee. ( ... ) Thl:' daneP, fornwri)' l·ommo11 
to all thc da:--:--<'s of thc native:--, mul whi<"h, 
at prc:--ent, i:,; tlw onl,v om' lrnown to tlH• 
10\n'l' ordcr:--, i:,; of a :--ingular :--1 yh•. Fiftccn 
or twent)' pN:--ons of hoth :-;cxc:-- takl' caeh 
othcr by thc harul:-;, mul, forming a largc 
eirth', they turn round all(l romul again, 
at a Vel')' :,;low paeP; the 11wn lwnding· 
tlwir knccs now and tlwn, a:-; if to mark 
1he time of rnu:--ie, an<l ea:--ting a Ianguish­
ing look on eaeh :--ide, "·hen holding tlw 
harul:-; of womcn. Thi:-- kind of danec ha:-­
:--ome vcar:-; :--inee becn thrown out of 
fa:--hion in the fir:-it cirl'lc:-- of Hotiet)-, an<l 
English country-dance:--, waltzing, and 
1 he Poli:--h mazurka havc hPPn introduet·<I. 
?llo:--t of thc ladiP:-- danee 1lwm WPII, lrnt 
Uw mcn vcr)- in<liffcrentl)-, their dn,:,;:-; 
heing a gTcat ob:--taele 1o pt'l'fettion in 
the accomplishment. ( ... ) During 111<' 
winter, the ehicf amusenwnt of tht> Hoyar:-; 
in Bukorest eon:--iHt in attcnding publie 
clubK, e::;tablished on thc plan of the 
redoutes at Vienna. :Masked balls are given 
in them three of four times a week, which 
attract great number of people. There 
are, however, clubs adapted to the diffe. 

rcnt rank:-;; tlw prindpal of tlwm, to 
"·hieh thP l'ourt arul fir:-;t Boyar:-; suh-
8l0rihc, i:,; di:--tingui:--lw<l h~· tlw appcllatio11 
of Cl11b-11obfp; it i:-- n•r.,· 11m1wrously aitcrnl­
ed towanl:-; tlw end of thl' Carnival, mul 
although it:-; titlc indieatp:-; a ]K'rfrl't :-eh•(·­
tion of 80tiP1y, it cloes 1101 tlw le:<:-- allow 
entrancc to pcoplc of all de:--<"ri pt ion:-- unch•r 
maHkK. Thc mo:-;t genteel do not darn·<> 
lwre, unic"" thc)· are ma:-;kpd; hut 111<',Y 
play at tlw pharno-tahh', an<l at othl'l' 
gaml:':--, of \\·hi<"h thc plal'<' offer:-- a vari­
cty" 14_ 

\\'hat \\'ilki11:--011 :--a\\' i11 Buehan,:,;1 i11 
tlw <>arly 1 !H h et. ,rn:,; forcign thca!Tt• : 
"La:--t Yl'Hl' a <·ompany of <i!'nnan aetorn 15 

c·aml' to Bul,ore:--t, mul aftl'l' :,;omc perfor-
111,rnec:--, \Hl'l' crn·om·ag'l'd 1 o establi:--h a 
r<>gular tlwa1<'1'. 'l'lwy gav<> (;prman op<>rn:--, 
arul l'omcdi<>:-- tra11:--latPd inlo \\'allaehia11, 
arul t lw firnt t wo or t hr<>l' 111011th:-; t he~· 
attrnl'tcd <·t·myd:-; fro111 all t he da:,;:-;e:,;, who, 
withoul <'X('Pp1ion, :--<'<'lll<'d to han~ takc11 
a tru<' liking· tot lw 11<·,,· :--ori of ,1musp111e11t ; 
hut lat t<'l'ly I lw l·lrnn11 or novclt.)· had 
lwg·1111 1 o ,n•,11· off, and tlw Boyar:-; or t lw 
l'ir:-;I onlpr, \Yith :-ollH' of tlw prin<·ipal 
ror<>ig·n n•:--i<lP11t :--, :,;<'<'lll<'d I o 1><· t h<' 0111~· 
pH:-011:-- di:--po:,;p(! to :--upport tlw l'o11ti­
rnia1u•p or t he p:-;t a hli:--h111<>11t, more wit h 
t lw Yi<•,,· or 111aki11g it a pla<·<> of g·c11!'ral 
u11io11 of tlw :-;o<·id )', t han from t lw 
altraetion:-- of tlw stag·c" J(i. endouhtcdly, 
"I<>:-- ho~·,ml:-- instruit:-- parknt genfrale-
11w11t pht:--Îl'lll':-- Iangue:-;: il n'c:-;t pa:,; ran, 
<Ic le:-- Yoir joinclrt> a la lcur le grN·, I<> 
n1:--,·c, l 'alkmand et Ic franc;ai:--" 17 • Rt>H'­
ral ti<li11g:-- gin•n h)· m1otlwr Frcnehman, 
F. U. Laun•11c;o11, \\·ho :--ta)·<'d in \\-alla­
d1ia for t wdYc ycar:--, :--how 1hat German 
,111<1 ltalia11 troupe:-; pcrfom1Pd drama1i<' 
and nrn:--i<"al :--pel'taele:,; hdore a cosmo­
polit an auclicnce: "( ... ) Bukorm,t n'a­
qu'un 1wtit thl'f1tre. Urw troupe allemancle 
l'a O('l'UpP pcndant deux anH; ehosl' 
t'ionnante '. <'ar le:-; Jfo~·ard:-; :,;ont cx1.rt'­
mcmen1 i1u·on:--tan:-; ct ehangcan:--. Vcr:-; 
l'autonmp dc 1820, ii vint une 1roupc 
italit>lllll' qui fut <li:--pcr:--Pl' au:--:--i par }p:-; 
trouh!(,,, d<> 11'i21. Pc1ulant l'hivpr il y 
aYait Ic duh nohle ou <·a:--ino, ct plusiem•:-; 
autre:-- <'li :--ou:---or<lrp" 18• 

( 'on:--idPn'd a:-; a whok or in cktaib, t lw 
lifr of the 19th d.-8otict \' in the Romanian 
Principalities waR only · regarded by La­
garde and Wilkinson as a panorama of 
Rtriking contrasts between the Eastern 
and Western civilizations. 
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